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"I <sultat'd'wte niétamoihseo de m'curs, sentt r ön
coltur'rsîir dans ' lárge 'Sitin ; so nicnton 'e
mit à trembler .ous sa brbe d- x' rosses làrmos

e le, e sonte itie an t erq
e)er et' serrant frm la inin, de b i ire

"fdci, j tfoûieir. Pini -'eí-rsion 'de"Iigure, 'i-
ile'00on de vdix 'aN lesquellés il i-onnea-c"cerci,
da dirent yhis quc n'aurait pa le Ifãaïre 'un fohîïl IUdizóñrs.

Enfin, en le qnitttnt défi h-uiet pour repaser
on A leterre, sur son réfus constaint de recevoir au-
cune compensation, PAuglais av'oua franchement au
Ci aien qu'il n'aurait Jamais cru un ird re papl.c
capable de faire d'aussi bonnes choses.

Si maintenant, P'6n me demande par quelle voie
ces dlétails' ont pu nous par cir ; ed répondant'à'la
'qiesion, j'aurai achevé de dire tout ce que je sais de
cette anecdote.

Un étranger à la paroisse, se promenait un jour
avec le cûré au bord de Peau, sur la galerie clu pres-
bytère; un 'vaissc.u, aà llorizýon, sous un fort vent
d'Est, cinglait depuis quelque temps amont le fleuve I
bientôt il eut doublé la petite jointe sur laquelle se
trouvait assis Eglise et le lgel tout'n-
coup, juste en faec du presbytère, a un coup de sifllet,
le 'pvillon se' hiase,' le' 'aisseau sellargee une bor-
'déc e t iunt son canon salu le rivage, 'et le capitaine
lùi-ñhinie parait sûr lapoupe, le'þorte-voix à'la mait:
le curé lui répond 'en agitant son mouchoir ; et gtand
la reonnaissance fut faite, le beau voilier repreud sa
nriunomvre, cingle de nouveau vers l'Ouest et bientôt
disparaît à l'horizon.

Il y avait dix ans que, chaque année au retour du
printemps et dc la navigation, le capitaine en passant
se donnit ainsi 'le plaisir de payér joyeusement la
dette de la reconnaissance
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De l'empire du Christ imiense capitale
O toi, qui nulle part n'eus jamais de rivale,
Ville d'innocent-Trois et du moine Hllildebrand,
Reine qu'er mon espit j'ai souvent entrevuel
Eienielle 'cité, 'Rone, je-te salue !..

A toi cet humble chant !...

Poëtes, amateurs de la vile matière,
Dont le .ceur endurci rampe dans la poussière
Vous pouvez célébrer la Rome des4 Césars,
Briller tout votre encens pour d'impures idoles,
jes Nérons d'autrefois chanter les Capiloies

Et.les sanglants ramparts

Quant à'moi, si 'j'étais une femme sceptique
Dont la lyre fronleuse, incroyante, .ironique
Ne rend que des> échos tristes et'desséchants
Je verrais 'en païenne, ô Raome tes trojIliées,
Tes monuments détrui1s, tes arcades. brisées

Par le Iarteau 'dd temps

Mais non 'je ne suis point' del'éc ole païenie
La.muse qui m'inspire est la muse chrétienne;
Mon:bâton de voyage est un, acte le foi
Mo.cœur évangélique 'estlange qui me guide
'De' mes pieds chancelnts l'appui ferrdk'et olid'e

C.'est; e:Chn-ist, rh~on seoul 'Roi'!.

Ce qui i'thr ii, ce sont les cataobes,

Où l'amour a gravé.son .ahet iamortel L.
C'est le dôme St.-Pierreet ses'grandes colonnes
C'est.ton pinceut divin.tes célostes 1Madoues,

O iiön hadi Rapht l )

Ce qui nm'ttire ici cs Pimago vivantc
De Coli: qui šàuva Phùiñïanlié soiffraite
C'est le bon xa6toniör, pilote jrudent
De la barque de Dieu, sur les vagues profondes,
C'est le Pape, en mi mot du Rédenpteur des moneds

Le vra. représentant !

]p., dont la iinio.tre est si donce i mon m,
Vous m'êtes apparu daâns mes rêves de flamme
Comme le protecteur de tous les malheureux
Cnmme l'ange gardien de la grande famille
Coimne une ancre d'espoir, commxe un pr e,

Sur les flots orageux !

Et pourtant, ô monu Dieu, 'ai irouvé sur mna route
De ces cceirs retrécis sous l'étreinte du doute,
Dont la taison 'suptbe était Punique loi
Ils lournaient à mépris cette auguste Puissance

rapés du faux manteau de leur indépendance
Ils* se riaint de moi .

Ils se riai.nt'de moi, des' enfants de oltair !.
ls ne savent donc pas qie le Pape est un père

Qui prodigue en tous lieux des flots de charité
Qu'aux peuples éperdus de la' noble Italie,
Dans un élan du coeur, vous, donnàtes, ô Pie,

La sainte Liberté L..

Le ciel vient d'ex aucer mon ardente prière,
J'ai vu, j'ai contemplé le successeur. de Pierre .,.
Mon coeur en gardera toujours le souvenir
Devant lui j'ai courbé mon orgueilleuse tête,
Mes vaiux sont accomplis, mon âme est satisfaite

Mon Dieu, je puis mourir !...

CONDITIONS "DE A NElNT

L'Echo a sa place marquée dans tous les Instituts
dans toutes les'bibliothèques <les' Collèges, Pension-
nais, de paroisse et àutres, qui ont pour but d'encou-
rager les saines lectures-et de lutter contie la propa-
gande des mauvais livres.

L'Echo du Cabinet de Lecture Paroissial parait le
1er et le 15 de' chaque mois, en pre feui le iii 4o.con-
tenant 16 pages. Il formera au bout de l'année un
beau volume de près de 400 pages.

Trix de·Paboinement pour tout:ie Canada : 2 par
an ' pour six mois ; endehors du Caniadd $2 50c
par ai

L'abonneément cát.po'ur un n ou pour six mois et
late du ler Janvier et clu 1er 'Juillet. l¶out ce qui

irègàdô la 'Rédactil otêragrdê 'a R'e tion et l'Administration doit être
drésýé'francoà '?, M. les Editeurs de l'Ecio du Ca-

bin'et' cde Leètre'Paroissiai, Boite 450, Bureau de
Poste, 'Montréil.

On s'abonne également au:]B'ureau de La Minerve.
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